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L’attentibn des spectateers omgnaientsur le place, te 


d k rentrijtg se LK, 3 #4 4 » 
Benit avec'útte cúriósitë sirigulibrë Mit 6 beton d'ade miisoin opulente, bktie 
à côté de Vifótel de, West-Iidiù,'C*êtait fa beiden ce da'ngbab Soaputi-Berder, 
!Té plc riche pharchaúd de piertriet dé Golednde, par ezcêllerce la ‘ville: des 
diamtans. Ce habab, dptehtes'siëdöiresdé lord Cornwallis, "avait pas ba ancé, 
paur consetver ses nriget, ò déserter le culte de Siva, Îl était deveni Vatdi de 
sea cohnûuritd; ét dek bring Be ‘wille ‘et de camphgne’servaght ent 
d’hâtel eon WOE je aux officiers de Cipayes et aux voyagöwts. 
cepa d ge Fdnahs El Bóh apöstasie, ce Biélast ieint Jgì, de ta 
«Foute bokbrriktt.'Le ndbibeb”, éteidil nnctiglamgentsnr are hilie, (gmait le 
Zeurgoury-h okt, Kr tarn a atferf(iost Het, distraite,d Ta fête de la 
nis. Fadname: bros ae” ii, tin dekaieuit, sar nie’ G> ddiag é dorée au so- 
teil indien, deux yeux noirs ware ‘dimensie düchdtt die, € qút ne permet- 
taient pas au regard de ['Eucóppééâ' de denbeikdke'jneqo’aù triple oallier de 
d pierreries, rolilé'burin séhú deijithize aas. Kécorps svelte et suave de lajeun- 
ne Giltd se voftait, aveé ‘un mystêke’ diùphafie; soûs le sari de soie à frangbs 
brodées: et le châle de crêpe chinois, semé de.fleurs ét d'oiseaux, laitagit dans 
leur nudité lnimirieuse- des óf lesdür' de séquin. Un concert d'adariration, 
formé de toutes les tahgüés de 1Eihdope, s’élevait du pavé de la place au bal- 
con da nahab, et la belle Indienne, sensible à ces hommages, cépoidait par 
des saurires ‘cétestes et'död'refAfds veluutés et lim pides à l'ertht isisme do 
ses adorateurs. Il semblait que Dieu, qui a eréé tant de femmes’ diverses, avec 
un luxe de córmplaisance digne de lui, venait d'en inventer une nouvelle, 
“fonte” pitét” de' cllarmiës’ inConnus, pour renverser Iido!äfrië sur l'autél de la 
déezse Daurga. ee Est ane ' N 
La civilisation et Ih 'conquête*opêrent à notre ikisn, chácque jour, de sin- 
f gutiers miracles! Cette jeune fille qui, le eiëelé dernier, alirait adoré Siva et 
portáaú froùt-le signe blanc des sectatenrs dé ce dieu, étaïl, un peu après 
1830, une demoisdlle, aussi bien élevée qu'une princesse européenne ; elle 
| wrait regu, à Calcutta, ta plus brittaate &ducatiom, dans le palais de sie Wil- 





Nd Cette dovise a êté le mot de ralliement de bien des anndes de ma vie. 
„ West saus la bannigre ok elleyé{aitinserite que j'ai lutté pour \'émasrcipation 
#tque je Paì obtarir®, &t'c'esl sous la même bannière que j’ospère ave can- 
‘fiance obtenir le rappel avec la même facilité, la même sécuritéet les mê- 
i ler notre ite va: ur l'avenir il est oé- 


: geen ek: esi PER pi -je'suts remptr 
‘espoir ef dg gopfiagge dans J'ayeuir, » 
heven derdrerlidd ‘kl. Ô’Connelt déclare qu’ila ern up moment ce 
stèime br äu rappel simple, maid qu'il ne s'esf pourtant jamaisarrêté 
we-dpinióil Eke 8'cet égard: € Et pourtänt,ajoute-t-M‚on a crië haro contre 
ij ea cPÌ aIË profóré pát quêlques jeunes gens qui se sont crus meillears 
efs que je ne sois,’at qui ne seraient pas todnbés dans les graves erreurs 
2u'ike-ont cormmisós a'ils- àvaienit bien lu in lettre dans laquaile j'exprimais 
mon opinion su£le fédéráliame. La presse Poriët'est unie.à ces clameurs et il 
"west pas jasqu'a ta presse de Loúis-Philippe qui n°y it pris part. 
> Cetäzemple a é1é attivi par te-Vutsonal lui-même, le journal de M. Odilon- 
Barrot, que les repealers d'Irlande ont traité avec courtoisie, mais qu’ils ont 
dédaigné ensuite lorsqu'il a voula faire cause commune avec eux (hilerité). 
En premier lieu, nous sommes attachés au gouvernement monarchiqne; puis, 
naussommes chidttons, protbstans u ettholiqtes, deuz granddamis aus eux 
‚da Matdonul. 

Quant au Congtitutiannel,.nous.n'avons guêre à le craindre; Thiers n'est: 
pfüs‘aú, pouvoir et il n'est pas Arpa qa’il.y remonte. Dans son histoire il: 
racotíte léé'massaores des 2, $èt 4 sejitembte 1792, où 15 Evêqiies et plas de 
“900. prôtres farang égorgiös, avèc he nièind laister-Hér quit mêtteitif raconter 
un érénement ordinaire, au lieu de la déerire chamer la scène: he ptas: hasrible 


‚qui aft jamais deshotoré ’humanité, f 
Süis sûr que 8ì Thiers en avaitle pouvoir, il ordonaerait de nouveau les 
mdöbätrés de del/tém bre. Le rapport qu’il a'publië shr la question de l’éduca- 
tion meine luiast steun: dinte U cet égutd: Puis'viënt le jonrhal de Lauis:Phi- 
Hippesle./purnal des Délais, qui e publië de violens articles contre moi par-, 
ee que j'ai, d'après lui, abandonué le rappel. Il m'a prévenu) de, úe-pes avoir! 
ur seul instant l'idée qu'en cas de guerre avec l'Angleterre, l'Irlande serait: 
appayse par la France; la, Erangesest Aropijeonagablg- penr-jouen ue tour à, 
Poplar. Pour Dies pri pas! S'est écrid.le Journal des Débats. 
(Hildrité.) AE EA 
{ Eb Morte ieden dé A Luntes Philippe dt à's Ht, et cela avéu te 
plus prafond pépria, ef je leur déelare que je ge v lis aecepter: le rap-. 
fet dee-mains-de la France. (Touuerre d'applaudisgeméni. Je ne puis-oubtier 
vn iinmoralité et son irreligian , et je hais sa basse soumission & un. usurpa- 
Tr áhadsi rusé et 'duösi nriséralite qhe c& Liùis-Éhiippe. Avec ou sans le rop- 
pel „le penple ielendiùs Ia en hotrear lui et sed dujets.Il-e filouté le ponvoir , 
peuvoir giao. le sug du peuple répanda contre: an:roi oppresseur avait rétidu 
vide. Er ;/ : 
__Louis-Phitippe ne prit pas part an combat, maisit en 
ar trûnde, il s'engdged à rendre Îd liberté h la presse, à 1 
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garda le prix, Arrivé. 
'édücation et à la re- 


ligion, e&h cünserver ke jageient pet lejtiry. Miielbònnnieht a-t-il igi pls: | 
tafd 2 Il a enchaîná la peessojiik armatilé lejany et eniarfhig ure d5tisitt etn : 


pìége. Anjourd*hui il a te projet de livrer. lédgcation aux mains-des-iafidèles.' 

Quänt à moi. je dirai au Journal des Dôbatg ét à son maître, que je me sou- 
cie fart peu de l'un ou de lúuatre, ‘et qiie 1 régarderais la religian. comme 
souilkée, si elle devait ge produîvé-par éúx, même dins le pays qa je chéris 
le plus au'monde, ». 

Emancipation: des ieradltten Alleumands.: 

Le sénat ct le bollége des Anciens de Hanibonrg viennent 
de se déetärer Bil fa verre de Pémancipation des israblites. Ce qui 
pririecijhihtenta dècidë’ nos denk premierscorps. de \' état à 
faire cet actede jnstice, ee sont les immenses sacrifices que. les 
jüifs hambonrgeais’ bit fits pour sceoutir les nombreuses vic- 
times de l'ineendie du'rhioïs de Hiai 184% pais Pesprit de charité 
et de patriotisme dánt cés israélitès' se sont nrontrés' gónérale- 
ment animés depuis de longuds années. En effet, il a été re- 
connti que les cinq sizièmés de la aen israêlite de Ham- 
bourg, c'est-à-dire tous les juifs gai Se trouvent eux -inômestant 
súit peu dans l'aisance, cuntribhient, par des dons annuels plas 
ou moiits consittérablèk, 4 I'entrêtien des Indigens chrétiens, et 
gil n'ya ps à‘Hanibotirgun senl établissement ou association 

utihité petbiique qa: scebapte permit sés mirenrtires un grand 
nonêtre de jarifs: 

L'émaneip: &0 1 des israêlites, chez nous, sera, à ce que Von 
assure, complète, à cela près queles juifs ne poarraient faire 
partie du sònat, ce qui, aa reste serait impossible, car tons les 
actes solennels et publics du sênat sont intimement combinés 
avec des cêrémonies religienses auxquelles personne ne pour- 
rail prendre part sans appartenir à la religian daminante, quî 
est le christianisme selon la confession. d' Augsbuurg, de sorte 
que les ghrêtiens des autresconfessians se trouvent de fait-exclus 
de notre sÊpat. ee, 

D'un antre eôté, nous lisons dans.une correspoudanee de Ber- 
lin, du 24 novembre, que M. le ministre Eichorn fit venir jendi 
dernier, chez lai, H'assesseur au collège des rabhinsde. cette 
ville, M, le docteur Sachs, et lui donna une andience fort 
longue, où furent discutérs des questions importantes con- 
cernant les rapports judaïques. On ne doute pas que tous les 
eunftits intérieurs ne soint terminés pour le moment et que 


1 


kad 











7 


bab, son père, ne Pavaït ‘Ydppèlée qaà läge 


liam Bentinck, d'où Te na de 
treige ans. Ee 

— Dans le: groupe d'ERBriElnH' ot ront deliont anr Ie bátcorr, W'odté dn 
Nabab et de_sa fille, nous wen disting: 





modeste costume blanc du pays du Soleil, njnis à ta distinction de leurs visa- 
ges, à.laisance gräciduse de leürs uaniètes, il est fueile de voir qu’ils appar- 
tieuiiiënt au monde élégant du nord. EO 

—Sîr Edwúrd, disait le plus jrune, je ne comprends pas trap quel est le but 

de lá politigne anglaise, en autorisant à perpétuité ceë bneebanales indiennes. 
Comte Elona, vous &len bien inf lérant. Que diabte vonlez-vous que fas-' 
sent ces paurrés Tidiens! L'Angleterte ne doit pas se mêler de leurs plaisirs; : 
elle se mêle de leurs affaires, c'est plas essentiel. Voulez-vous gue lord Ba- 
thurst eyvoie aux Indes une collection de Valignlas, de Nérorts, de Dumitiens 
eagle pens étabfir des ateliers de supplices depuis les Ciny-Rivièresjusqu'à 
eylán 

— Non,sir Edward; mais'il me semble qu'en tolérant ce fanatisme effré- 
né, PAngfeterie s’expose à snbir gneirguefois de sanglantes déceptions. 

“— Best ua malheur, cómte Elóná. L'Augfetefre porte aux Indes un gant 
de velours ir úne main de Ter; ceux qui ne venlent pas sentir le gant ne tar- 
dent pas de sentir Ìà main. 

— Sir Edward, le colònet Bouglas qui nous écoute ne parait pas être de 
nofre mis, 

==! nùrte Elona, dit le eölonel, hier ericore je pensais comme sir Edward. 

— Aht colonel, dit Edward, je'suïs fâché de u’avoir pas dit cela bier. 

— Sif Egward, dit Douglas, vous serez de moi ùvie demain. 

— Je ne demande pas mieux, colonel, si vous nie donnez de bonnes raisont… 

— Je vous dünnerai des faits, sir Edward. 

— Gh! je m'iscline toújours devant les fasts. 

— Sie Edward, — dit le colnuel apfès poe pause — je cherche'partont dans 
to on vôtre brave Nizkm, et je ne le voie pas; il eet pourtant arrìvé à Gol- 
conde? …. 

Oni, éólonel; il s'eat arróté àla baie d'Ágoa, oû je Parais envoyé quand 
nous avons reldahé à Cape-Towx. Ia vu nosumis de ja Floride et il m'eat vo- 
nu rejoindse à Golconde. f 

— kl me serait fort dilieilë, sir Edward, de donner ui nam à la position que 

‚Nizam oceupe anprès de voos. 

— Crest une position qui n’a pas de nóm: elle tient le milieu entre leservi- 

teur et Pumi. Le sersiteut éé lami ‘trompent souvent; le milieu ne trompe 
‚jamais. . 5 ‘ 

— Vans m'aveg sonvent dit qu'ij p fait déjà la guerre de Nizam. 

— Son surnoni\’indiqueasses. …, EN ’ 

— 1 pourra peùt-êire nous rendre‘ qaelqucs services; n'est-ce pas, sir 

“Edward? Are ed 
vem Gplanel Douglas, mon brave Niaam mettend pes qu'on lui demande 


me 


1 que trois, et il nous sufirade | 


le réglement pour leë israëlites, quì va bientdt èntrer en vi- 
 gueur; ne simplife cu-n"améliore leur:situation. Ye principe’ 
d'une émancipationdes juifs,dans Te sens moderne du mot, n'est 
point, dit-on, avancó dans ce réglement, bien qu'on se propose 
| g'adureuretoutcequf peut favoriser le libre développement 
du rite et du culte, bien entendu sur une base orthodoxe et 
scientifique, : En 
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Statistique de PUnion douanière. 


231,3 11 
296, 129 


2e En droits de sortie. . . . bree dap 
3° En droits de transit: . . … «…. . 5. 


8 : Total . 11,983,220.thalers 
Dans le premier semestre de 1843, cette recette était de 
11,684,294 (haters, ce qui fait. pour 1844 un excódant de 
"298,926 thalers. L'excédant. de Fannée courante provient des 
droits d'entrée de plusieurs articles qui ont subi une augmon- 
tation , tels que les fruits sees du Sud. dont les droits d'entróc 
ont augmenté de 10,464 thalers, le café de-26,123 th., le tabac 
en feuillesde 21,626 th. le tabac fabriqué.de 70,3981h., le 
sucre brut de 169,955 th. ‚les marchandises mi-soie de 13,365 
th, Ie suif de 48,240.th., te bétail de 87,000 th. Cet excédant, 
gai forme un,tatal de 136,895 th, serait’plus grand enqarei si 
les, droits „pergus str d'autres articles n'avaient ópromvé mand 
dimination cpnsidérable, gomparativement à l'année dernière; 
C'est ainsi que les droits d'entrée sur les fils de coton-.non-blan- 
ehis ont diminnè de 92,165,th., les (ils de coton à fil triple et 
multiple de 4,408 th:, les catonnades de 37,240 th, les fers for- 
gêspour machinesde 28,659 th, fers forgós grassiersde 11,718 
th, le vin de 76,048 th, les épices de 16,250 th, le riz de-25,278 
th. , lesirop de 24,435 th. „I'haite en tonneaux.de 24,342 th., 
les marchandises de laine de 24,900 th. 


L'excédant provenant des droits de transit est de 60,802 th. 





Neuvelles des États-Unis. 
On à reen par lesteamer |’ Hibernia,des nouvelles de New-York 
jusqu’aa 19 novembre, Les jaarnaux amèricains sont remplis de 
eonjectureset de snppositions sur la merehe politique gure suivra 
Ml. Polk dont lêlection à la-prêsidente est assurée. Parmi les 
nombreùx articles publiës sur ce snjet, nous rvemarqnons le 
passage suivant du New-York- Herald. D'apròs les nonvelles 
que nous recevans de Washington et d'apròs le caractère de 
Vesprit: êlevé de M. Calhoun, nous sdinates disposés à eroire 
que le message d' ouverture du prêsident sera un des doeumens 
les frlus ien portaus-de ee genre, qui aient janiets êmané d'aucnhe 
admúnistration. depuis \'établissement du gouvernement des 
Etats-Unis, et qre les actes du proehnin congrès' jetterünt les 
bases d'un nouvel ordrede choses congu par M. Galhonn, d'une 
importance tellement snpörieure, qu'il donnera une impulsion 
vigoureuse à l'administration de Ms Polk, sar laquelte il exereera 
un rontrôle et une inflnence:irrésistibles. M. Calhoun est se- 
erétaire-d’ état, chef du onbinet. Plas-loin le New-York- Herald 
dit-en parlant du plan:de campagne de la nonvelle administra- 
tion : Le traité récent. pour la réamian da fexas rejeté par le 
Ë nat—letraité de camimerce avec le: Zollverein également re-- 
jeté par cette assembtée, sont considérés eammm-ayant reg Ia 
sanction da pruple dans cette êleetion, et serokt-prösentósde 
nouveau dans la prochaine sessien di congrès et souimnis an sô- 
nat sous une forme on Vantre, L'adnrinistention a ausst l'inten- 
tion de reprendre toutes les nèg sciatians commerciales avec les 
nations Ôlrangères, et surtout avec les ótats européens:on des 
autres parties du monde qui peavent êtrerivalesdel’ Angleterre. 
Ainsile trauté avec le Zollwereinn'est que le commeneement: 
d'une. série de nêgoeiations basées sar les mêmnes prinaipes;et. 
qui embrasseront tout le monde comtaercial, à l'exogption-de 
PAngleterre, puissance avee laquelle: on crait-qer’ aueau traité 
de commeree. ne peul Êtreconelu. Le Morning- Herald qui cite 
ce passage du jonrnal amèrieain, prôtend que’ tons ces beanx 
projets ne sont qu'un tissu de fables; mais il n'en est pas moins 
vrai qu’ils répondent parfaitement à l'espritquia présidó aux. 
élections des déléguós pour la nominatioa du président. 
— Le gouvernemesit des Etats-Unis vient de prendre une me- 

sure dont les conse gienoes seront tres importe nas par le 





k des services pour lee rendre, elil nereud qrie ceus qu'on ne lui demande pes. ; 

—, Connait-illa maison du nabab Sonhiat Berdar, sur la frontière des pos- 

ssions angluises ? 
— Nizau connuit tant et ne connaît riens.à-mon choix, - 
ndi El wird, vans pertetendrigim janrdhui. 

— C'est ainsi. colonel Douglas. Je parle comme les événemens; tout est 

obscur autour de 1moi, On nous ditsue de pays de Nizam est en fen. Nous ar- 
rivons à Bombay; on nous afficme que le pays est trauguitle. Preinière ohscu- 
rité: àSimyrne, vous manquez donc un mariuge superbe pour venir pacifier 
le pays. Hier, j'accours à votre ordre, ordre salennel s'ilen fat; j'arrive à Hy- 
drubod, que vous appelez Golconde:je crois qu'une bataille aver les Tangs 
va s'engager. Le ton de votre lettre respirait la guerre, nous trouvons Hydra- 
bad ou Goloonde danstonte la gaîté rassurante d'une fête indienne. L'obs- 
curité se complique. Bien plus, vous ajontez que le résident anglais a eté in- 
vitéà cette lête de Dourga par le sunverain d'Hydrabad, et quela même 
invitation avait'été adrésste à- tous Jee Européens. Vous aver done campris 
qu'il n’y avait aveun péril pour veus et pour nous tons, puisque vous n'avez 
pas balancé à vous livrerà la merci d'une vilte habitee par cent inille bri- 
gande cuivrés. Ici les ténèbres se condensent. Enfin, j'avais supposé naturel- 
lement qne vous étiez descendu aa patais de notre résident britannique, le- 
quel palais ne fait Hotter son denpeau qu'à In fôte de Dourgu, de Kisna, ou de 
Siva ; et je vaus trouvg installé en ami, dans cette maison, chezle nabub Sou- 
rah-Berdär, qui vend des pierreries, et expose sa (ille, comme euseigne, à ln 
porte de son comptoir. Eci, mes yeuxse voilen!, et le grand eeleil vugmente 
encure ma cécité. ‚ 
=— Allende done la nuit, sir Edward, vons serez guéri. 
=— Ab } vous toürnez à la pluisentei je, mon cher colonel. Vraiment,je vous 
adaire. G'est pour vous que je me snis mis-en hostilité mortelle aves la belle 
F comiësse Octavie; que j'ai quitté Smyrue, dont je wvaulais faire ma Capoue, 
! pendant únielougue semaine «u moins; que j'ai accepté la maitië des malé- 
dielions données par l’Asie-Mineure.à votre paguebot ; que j'ai distillé l'en- 
nui indien soizante-cing jaars à Bombay, avec des Arabes et des Chinois! Et 
maintenant voicì ma récompense: Vous m’invite à Ìu fête de Dourga, et vous 
ine proposez des énigmes anr le balcon d’nn nabab. 

Le colonel fit un signe d'intclligence à sir Edward, et marcha nonchalam- 
ment vers [angle le plus reculé du balcon paar parler sans craiute d'être en- 
tendu. Le cointe Elona cansait avec le nabab et aa Glie, 

== Sir Edward, — dit le colonel en s'appuyant sur la balustrade dans l'at- 
titade d'anspectateur ennuyé, — sir Edward, vous voulez me faire parler 
avant Pheure, eh bien ! je parlerai… : 

— C'est inutile, colonel. Votre intention me suffit. Je sais tout ce que vous 
Vaulez me dire, vous ne m'appeondriez rien. Je snis.le motif qui vous a fait 
rampre violemment votre mariage à Smyrue:jeaais que la provincede Nizam 
Ólait tranquilte lorsque j'ai quìtté Londres avec les dépêches que vons avez 
sollieitées vous-mênis par vos puissang-amie du Foreign. Office ; je sais que je 
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„nipotentiaire de S. M, B. en Chine, 


La recette brate de l'Uniort donanièrea donné pour le pre- ” 
mier semestre.de 1844 : oet Ben 
fe En droits d'entrée. . .. . ...... 11,455,780 thälers 


} p et le 
Portugal, en dépidant que les vins qui imitent epen sur 
mâdèré sant exclus da bèênéèfice de la dernière. rêdúe Sn 
les droits d'importation. asha 
==. Pendant le trisaastre. du per juillet-au-âb-an TH 
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chiffre des recettes du trésor américain a &te de 
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5 
dollars. Les dépenses se sont êlevées seulement re d 
dollars , tequi offre an excédant de rebettes sur 1é5 aiwed 
plus de 4 millions de dollars. Ce résultat est cORSIGEN, 
tes-satisfaisant. 
Vers, 





„Nouvelles d'Angleterre. EEn F 
Londres, 80 aoven er 
La Gazette,de Londres publie ce soir Ia proclamation 
tée mardi en conseil, pour la prorogation du Parlement. 
février prochain. 
— On lit dans le Globe £ « Un currespondant nous assure à 
‚jusqu'à ce jour les revenus du trimestre offrent uneamêligg 
„sensible. Nous avons appris qú’il en est ainsi. pour les deon 
‘et la poste. Le tarif produit de bons effets pour’le cou 
avec la France ct les Pays-Bas. Si cette améliarátion: 
tient, ajòute notre correspondant, on espóre qu'à la fig, 
mestre sir Robert Peel röduira'la taxedurevenu à 3} pas 3 
— Sir Henry Pattinger vient d'être élevé à la dignitè de 
bre du conseil privé, en récompense de ses services cop 
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’ De PË ber. vile eed, 
a En Le bruit cougaìt, hier À la. bourse ‚quqn. avai 

Sur’ Te vòl commischez MM. Rogers, ond.C5, les 4 
qni amèneraient le recouvrement de fa totalite de Îa sú 
léesLe Morning- Post d\sait ce matin.quertes ‘volausf 
fait offrir la restitntion, moyennant une prime .de:15488 
qu'ils auraient rédujte à.10,000, et. que cette proposition 
„été acceptée. L'opinion -gênérale est que:la somme: n° 
sortie de Londres. «… … … er 
— Le droit sur les fromens ôt 


rangers reste fixá cette 
ne à 20 sh. par quartier. EA De 
nnn ace ommen ntt ennen smmstemt md 

_ Nouvelles 'd'Espagùúe. 


tte fi 


nan tee 14E Bladrid; le 28 hóven 
Lei: nouvelles qui fous ‘sont afrivées hier d’Espagne 
nuentd'êtreforteontradietuires. Tandis quenons lisóns dad 
correspondances que Vintportande du: próétendu sbnlèvë® 
de Haesen et dua Haut-Aragon: est: singtliërement’ dirli 
qu'on sait-maintenant que c'était platôt üneaffaire de €óÂ 
„bandiers qu'nne insurrectiön politryhe, et que lo góuft 
„ment est sans ingaiètade sur Ge point coinnre sur tous:lé 
la. Sentsnelle des Pyrénées, du 26, ‘annonce que les ij 
du Haat-Aragon ont fait de-notables-fwogròs. À 
Suivant vèLtefeuille, leur ion bre s' éleveraìt de 7 à 80 
mes, parnikestprets dh: eothpte 250:hommês de troopesdé 
ou:-deaaniers. ‘Au nombrä:de'ées insurgés'se trou vent bert 
cierel ot ette te En é He 5 
La Sentinelle assure „sanstontefdis te: garantir, qu"ún éd 
de 500:hommes:a été míiv’efi dördete'par:le génèrát Ruiz, 4 
est à:da tête de moutement! Ee Tr 
D'an autre côté on lit dans la Preste:: à 
«Un courrierestraordinaire nons apporte, de \'un de 
eorrespandans de da frontière d' Espagne, une lettre où se t 
vent lesnonweltes tmportäntes ite void : f 
» Les rebelles des vallées d’ Anso et Hecho sont en fritk: ” 4 
» Le général Ruiz, tevotomrer6avin et le commandant Ga 
nova ont ôté arrêtés par lá gendarimerie'ka moment où ils fr 
chissaient de'nonveau:la frontière. Ils sont arrivés, le 24,á 
heures du'soir, à Oleroit, où ils'se trouvent dêtenus, 

» Qnant à Zurbano; il est dèëidément impossible d'en: 
des nouvelles. Eee, DEN 
» Par suite de V'insarreëtion des villages d’ Anso et Hecho, 
province: de Huêsca a'étò déclarée en état de sióge. » —á 
— Le tribanal'supérièur de guerre et marihe a approuté: 
jugement renta contre te general Pri que V'on a fait parti 
gnure sá destination ultérieure. 
\ : 1 EPRTES BéPAGNOLES. ©, ° jj 
Là sèärite de Ta cháinbre des députés du, 23 n'a pas of 
aujourd'hui un três-grand intérêt. La discussion a élé rep 
sur le projet de' réforme de la constitution, L'article 21 a 
approuvé sans discussion. Des amendemens ont èté pro 
sur Particle 23 et Ia discussion a continué jusqu'à Ja fin-d% 
séance. 


„dar de! PEEN 


matin pour Cadix: on t kf 
EEn Rh 4 DENN ke 


ae EE: 


en ar dn mn nn a a nn 


“vous di favorisé, à:mon insu, dans vos projets’; je sais aussi qne la gnerrdf 
Taugs se rallume d’'Hydrabad au Mysore; que cette fête est une fête de 
qua cette place publique est pleins de funatiques Indiens, nos intraitalf 
e Susrtschea a: ze esdeslde, hameren ; de 
sur fa pierre d'Hider-Allah, ie Zion de Dieu. Vons voyez, colonel, qu'il 
inutile de prolanger notre entretien. Si vous avez vos espious- avengles, ‚0% 
j'en ai un sous la muin qui a toujours les yenx ouverts, et c'est avec ses yÂ 
que j'ai F'habitade de regarder… Kk 
Le colonel posn sa main surle qrasde sir Edward, et se relevant, cos 
faligué d'une attitude pénible, ils'avanga vera le nabab avec une nopehel 
ce pleine-de natursl, : at: 

— Nabab Sonrah Berdar, dit-il, à quelle heure vos portenrs de mohhafa s 
ils appelés ee soir ? 


GAN IN, 


Le nabab retira lentemeut le bec d'ambre du houka de ses lêvres, regaf 
lecieletdit: : ; 
— Áprês le coucher du soleil, colonel Donglas,. — : 4 
— Neus vous ferous bonne escorte jusqu'à votre habitation de Nerbuddâ 
seigneur nabab. en i , 
— Les jours du danger sont passés , colonel Donglas, — dit le vieux Indä 

du ton d'un homme qui ne croit pas beaucoup à sa parole. 
— Oh! je suis bien qu”il n'y a rien ù,cruindre aujourd'hui du côté des Tay 
Ces dénions des nuits sont rentrés aux euferg…… Mais, là bas, dana les pl 

il y toujours, sur les bords de la rivière, quelque tigre à l’abreuvoir ; et 
‘né vonlons pas qu’une griffe insolente’ déchire les rideaux du palanqu 
miss Árinda, , dn en 
= Une vaix plus harmanieuse que l'istruatert‘redien ui prétaii son nf 
à la jeune Hoda Mysoreso leiva-sun kebabédub kuindd replagn see piet 
dansses pelites saariadee.diodalisgque:, ati deoneebi woa cdl uaa inflexiou!g 
RT vrt vrt Ke ppoesbberkraien … Peu eri 
…… = Cafanel Dewglaa, dit-elie „anusneamtanjanrs do bonnes-idées: kas td 
res npirenae nie font.pas pri  maisijtaimed: leu poécautiarisAyeomnd esadt® 


Er 


ret Áje 
zl 


de gent Cipayesi.choieis pas voussouind craèm ni tes hbêtdani les hommes 

ves, et notre voyage eat une promenade antre deus soteila, Notre Hydra ba 

inkabitable : vous avcz bean Iappeler Golcande, il reste Mydraisd, A tw 

mière brise du soir, partons. . ot Ed 

Le ton impérieux de jeune. reine qui-accompagua aas paroten éiait-a 

par nneexquise contractien de vispge que Fon paurraitappeler aa son iced 

— Miss Arinda, — dit le colonel avec une voi légdsârsent émue, jer 

doreen mies Ordres , et comme-ce aant les vôtres,’ila serontsencoreunieun tt E 

eutés, ‚ 

Le colonel Doogluset sir Edward desceridirent súr-In placeubsesópardie af} 

après avoir échangá. quelques parolanet, fxé, Itheureida.départ:Sie: deerd 
taushes mrawve” 


3 


fat anssitôt abordé par Nizem qui depuis Jongtanpsuuienit 
mens des personnages du beleon da BaurhhrBendar.. … 
‚Sir Edward:es Nizam Staiend si Jabitugein vinre gt pensen 


ge 























onné lecture du projet de loi suivant: 

(Taié dh: Ömprant. de AO Khflkorid, bistadtode B pe. 
Stinó àF achèvemert des pritidipâles töûtés; sf pour ga-. 
mjin ril sera damné 6- 








de -millsorngipn range la, 
mens dâgmdaraà, labanâne de-Ste Eerdimrinidstet He plus: 
pluie €$ RORTEANK-PÔAGES, on oer enk EEA Si Î 
Proposition ost-signób per Mi-Orenseg Pé 
@lte 


ibid 
Aulidserbodeh Anances s'óphrosg. k] ad k dn 8 


. je. f u: de, 6 
ton, qu'il regarde comme.un, enshaggasgióur:l; ad 


e. 


minis- 
ses questiens.na peuvent Atnasseuksbbesisolóment :-de- 
8 projets doivent être:domgris-dihe LE plair gónéral d'ad- 


Ent la marche des autres prajgts dit système général. 
le ministré de l'intèrièar combat aussi. da „proposition „° 
les mêmes raisons que son collègue, et il-ajduté que la di- 
n générale des routes a :déjäterminé et'présentera bientôt: 
Ban général, non senlement-pöur là construction des che- 
B ordinaires , mais aussi des chemingdafer, sur lesquels ou 
Bt diverses propositionset divers pswjete: : 
B proposition de M. Orense est rejetóe pir 64 voix contre 11. 
Be Jose de la Concha, capitaine-général.des provinces bas- 
mande à laate de Vitoria, Je. 21 novembre, quesle:re- 
Lurbina, axer.ses deux fleet son beauefieère, eprès avoir. 
entetentón de passer: 1’ Bbreentre Edgröno'et Alcanairé,: 
avait dans Ia soîréé du 1Bau 19 dáns le voisinage de Ar- 
Des tropped coavréntIkbre at, alles y zesteront jusqu'à: 
6 Con counaisse da prisepn da disparition complète deee. 


een mee en 










" Bruxelles 1 décembre, 
pes lecteurs,o! ont pasnubliód’arrêté par lequel fat Anrrulee, 
Rectobreke mrien uid delibetaken du Binsetl-eotamtnal de 
Briers, veimoutant'i 17 sbptenjljre, délibéripion relative aux 
Res qeiavalënt du hen ‘dans ;cette ville. Cette deliböration, 
ERsuite d'explications postórienurement fournies, n'avait pus 
Rie carneibryifrâganiev aid le procès-verbal transmis aux au- 
ilôs supérieures lui attribuait. Le conseil sautint que ni 
eeworbiel nt: útr n'avaiert eu Tien, C'ëst súr 
daits qre le débat a roulé depuis près de deux mois; et pour 
Ruotif plogiears conseillefs dunnêrent surceessivement leur 
Fbisston. 
fe Montes publie-ce matin nn orrêtó rayal du 26, qe nous 
Peeduisons plus bas, d'après leqncl l'arrêté du 5 octobre est 
idèrêeomme non-avenu, mais maintient cependant le blâ- 
tes terqes de la proelamation du 17 septembre, et n'admet 
que les bourgtnestres aient le droit de.cauvoqner les conseils 
Munaux pour délibèrer officieusement sur des objets hors de 
ers attributions. : 
ons espêrons q'e cet arrêté mettra fin au con 
tdonné lieu F'arrêté da 5 octobre. 


«Arrêté ezplicatif de l'arrêté royal du 5 octobre, relatif au 
conseil communal da Verviers. 
EN LÉOPOLD , roi des Belges. DEL 
Mi: A fous présens et à venir, salut.. … : in 
BE. Va la requête du conseil commanalde. Verviers , en date-du 18 novembre 
\OUrant ; zj ent tiek et Aias 
‚Attendu que si, d'une part, il est contestable que la pièce transmise au 
vernement ef portant la date du 17 septembre présentait tousles caractères 
thenticité comme procès-verbal, il est néanmoins, d'autre part , impos- 
B aujourd’bui, en présence de Passertioë formelle contenue dans la re- 
te du 15 novembre, ‘de ne pasreaennattne quïil y a eu déclaration d’in- 
Apétence de la part du conseil. communal , bien. que cette déclaration n’ait 
BE ÉLÉ l'objet d'un procès-verbal régulier, omission sur.laquelle toutefois it 
eK Semble pas nécessaire d’insister ; Des 
$: Sur le rapport de notre ministre de l'intérieur, 
‚ -—_ Nous avons arrêté et arrêtons ; 
v2 Article unique. L’arrêté du 5 octobre est considéré comme non avenu , en 
Aant qu'il avait pour objet d'annuler la délibération du 17 septembre , telle 
#WWelle rósultait, quant au conseil communal, dela pièce sous formede procèe- | 
ä \transmise au gouvernement. 40 
È « Îlest maintenu pour tous les autres. chefs: et notamment en ce qui con- | 
‘“Etne Je blâme. des termes de la prpplamation du 17 septembre-, et en tant 
$1Won voudrait almettre que les bourgmestres ont le droit de convoquer Jes 
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ublic surtout, lorsqü'on eat entouré d'erinemis qui peuvent vous comprendre 
£AP loin, en écoutant avec les yeux. j 
“En se plagant à côté.de Nizam , devant un gronpe de danseurs, sir Edward 
Beit une attitude nonchalante qui Agurait , pour le serviteur indien, un point 
\ rragatfon: Cesigne formé par tout le corps était traduit par cette phruse: 
Slam, qu'yaeteil de nouveau ? : Re. . 
<, Nizam, les yeux tournés vers les danseurs, poussa un grand éelat de rire qui 
Flignifiait pour sir Edward-que i'henre était sérieusn et menagante; et tout à 
$%0up, le serviteur indien mitsa main droite en auvent sur ses paupières, 
2Pour se donner un prétezte naturel dejeterun regard au soleil qui Vincom- 
PSaadait dans-ses. plaisirs de spectatenr, et ce regard retombé sur la terre, em- 
rassa rapidemgut la foule, la place, la fête et rebondit à l'horizon des monta- 
Ù etdu dásest. Edward hattit des mains sous l'estrade des danseurs, avec 
She fignre pleine de surprise et de gaîté. L'entretien vennit de s'épuiser, en. 
tRnins d'une minate, tout était compris. Dee Indiens hideux et somibre», des 
Aakirs à faces de mandrilles, desspectres nus et chauves,tatoués de blanc sur 
DN visage de laiton, passaient et repaasaient avec des aondulations eon valsives 
“Stdes râles saurds-pt-atridertd de. signe-Aranquilte tnmbé.du-visage serein 
4 Edward.demandait à Nizam: est-ceun Taug, celui-ci? — Oni, répondait 
jé „ cotrbé par un enthousiasme menteur devant les danses indiennes — 
tWrtaieciP-potsuivait: Edwird. — Oui. =- Ce battenr de riz P-—’Ôfii: — Cà 
Maner de sitar ?— Oni, — Ce fakir? Oui’ en oe nd He 
5 Sir Edward croisait les hraset inclinait sa tête: tout son corps, moins sa 
“honehe, disaidys là ape: belle colfettien.de Trumpet … 
<:Cependant, fa fepe axrivait à,sa Gn avec le jour. L’idole Dourga s’agita, sur 
Zan piëdestal, et-dek &tie forians s'étevèrent dans toute lá ville ayec tast de 
Îarce, que les antiek matstikrezatifgdra bad; dd nddattes en pAndre parle 
“Vent et le soleil, tremblèrent sonleure fondemens.d'argiln. Vingt fakirs ve- 
Maient de sounlever [informe statne de la deesse de la destrmetian, et ils Pem- 
ient vere la-parte occidentale de la ville, àtraverh des raes étroitos, som- 
» el lépreuses, Cent mille Endiens farmnient-le cortége, et tens lep galeans 
®Panivers, rénnissur.un point da globe, et faisant éruption àla fois, au- 
Mert. à petentoeriwgteItnena inont formé-par cëtté popnlatiómen délfre, to- 
dee Pagnée de tous les orchestres de l'enfer, On arriva an dépulere destiné à la 
Jie aehurderitindien ; s'est in penbré tériébrheit on dent can ê rai 
ri mt, tembent et frment : l'idole Donrga fut. préoipitée ans acolamations être 
uden de tout Hydrahad; dea fakirs, enilncés Pan à l'antre, satnatent d'un |: 
pd d'amoarle rhincêrit-bléú de HIide;et saïvnient Fenr divinité dâthe j 
} kme, en s’élangant par-desens les massifs de bambous, an milieu dg aya ze | 
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jet les sentimens exprimés pay quelquesnans 


\ ä bsignuit leurs remplagarië. 


tation , sinon ils ne sont pas réalisables, et en outre, ils. 


. Douanes. — Droits d'entrée. 





se détachaiënt- da: fanc de cette foule,et:sniraient:les sentiets valitaires qui 
‘ne conduisaient pas à la porte d'Hydrabad, Liatare-de ces ombres n'annon- 


mt nd 
gen 


‚ olassdalbb agrivaltelstdenr tête hanto sombhait se dötacher: des: ehonid ter 


‚ comme tous les chemins-routiers da Bengele; Les constellatione marqaaient- 
_minuit an cadran da ciel, Ine„brise dékioteuse. onto 

‘tr'ouvrait mollemins tes ridk, x den balamajde” | 
‘ chaient avec je 

‘Tiers allaient le pas ef causai ecterde som: 
‚jeune voyageuseendorinte dans son alcôvte mouvante, à leùr câté;” * 
‘LOdi, còtmiire vous le. timartjuês fort bien, sit Edward,:diaait le eolónek. | 


… On aásure que Ì 
la chambre des reprósentans depuis l'ouvertyre.de.la session 
‘des. membres les 


Endépegdanae belges): BNS 


‘plùs influen 
modification notable dans la compasitio 


annotgait éomimd proéhaidt ‘la fetraite dé deniz ministres et on; 
«% wa OR en ant t 


“corinafître'les-renisèignémehs qui nous sont parvenus, qúóique!’ 
“nous ayons qhefijves raisons de les‘croife exacts. Oe 
== On Hit dans le Nouvelliste des Flandres : ; 
«La renitróe des classes a signalé, dans tous les colléges de la 
Compagnie de Jésus, une angmentation sensible dàns le chiffre 


des élêves. Cette augmentation’ atteint presque trois cents pour: |. 


‘Pensemble de ces uraisóris‘d' éducation. Dans le nombre, le: 
coltége de la: Paix, à Náithur, se fait remarquer comme les an-; 
nées précédentes. Les vides Inissós par ceux des élèves qui ont 

‘termrmné leurs cours à la fin de la dernière année scolaire ont; 
été plusque remplis. Plus'de cinquante élèves nouveaux sosont. 
présentés à ka rentrèe des classes, Les pays êtrangers ont fourni, 
leur contingent comme a Belgique. L'Irlande seule compte au 

collége;de,la Paix: quntorze jeunes gene appartenant à-d’ hono- 
rables famitles dela: patrie d'O’ Connelt. ». varend | 

_—On s'entretieat vivement, depuis hier, à Brutèlles,; du; 

-dénauementqne vientde recexcir. Jactatte-donrmencée, dans laf 

ehagshre, aa sujet:de la. compagnie de: eolonisation.. Quelguaesi 


PE 


bruitstrôsserpnimreax ont été misidruitoulntion sur la maniè- 
‚| -Fa,dagtda Cewpogaiea pu se proeurerslassemme dedete mil- 


lions huit cent mille-francs, arise à sa disposition par des éa piita- 
Histes anglais. On allait jusqu'à prôtaadre.qu'ellé était le fuit dei 
Fintervention, appayée même de::la garantie personnolle, d'un: 
‘haut.personnage. Íl.n'en est rien. Nous:pou vons affirmer de plus: 


‚pas-de modifications. 


fondamentales:damrs son existence com-j 
merciale,… Eid ai 8 É 


“clámBnrs BErGES. 
‚ Á Vonverture de la séance du 29 novembre dernier, M, Osy de-. 
“ mande, par motion d'ordre,que U, leministre de l'intérieur fass 
un rapport sar l'affaire relative à une avance de 2 millinns on 


de la somme avancèe; 


il rappelle que c'est en 1839, et après une crisesetfrbyéble, que 
le traité avec la compagnie d'Anvers a été conclu. Du reste le 


pagnie, mais geulemegt à titre de simples renseignemens. …… 

Sur la demande de M. Delfosse, quel est le chiffre de V'encaisse 
du caissier de \'ôtat,-M. le-ministre”des finances répond que 
encaisse est en ce momen{.de 6 à 7 inìllions.. 


On. passe ensuite,à la diseassipn da. budget, des voies et 
moyen se ard verriddigs 4 É-ninistee des REEN & Merode, 
et Delfosse prennent snccessivement la parole. 
‚ Ensuite lg.discussion générale est. closc. On passe à gelle,des 
drtigles.. 8 ee 
On commence par les chiffres. __ 
WaeÔTs, 5 d 7 5 
Contributions direotes ; cadagirg, douanes et acchses 
Foncier, 18,359,750, adopté; Personnel, 8,800,000, adoptó; 
Patentes, 2,800,000, adopté; Redev. sur les mines, 132,300; 
eee « « « « 11,500,000 


s 


…  « 






seils communaux pour délibérer officieusement sur des objets hors des | » » de sortie. 8 se: lira ven Gieren & 420,000 
B dadbatione de ceum-ci. - f NN | » » detransit........... 20,000 
At. Notre ministre de l'intérieur est chargé de l'exéeution du présent arrêté, : S » detonnage .......... 400,000 
É donné à Bruxelles ,le 26.novembre 1844. lan rr Ee SO ON 37.000 
Parleroî: - Le ministre del’iriérieer, - : A SOR 

Norgons::: e Adopté. - Total.”. . 12,877,000 
vient pu se: dispenzos de se:servir de le.parole pour se canrmuniquer deurs): d'écume gai Sotuût súr Ja tromkhe des gradde ag „ Un éelaig pugenle 

tezions. [ke s'étaient élevés parser offowtoderperepieneit merveitioalep ite: tannongyf told ak Cd efierlefehse aprta! sdprifice, re gilie. 
terde 'intelligdüce dèsigdands .qriadvapòdes ndiens, cehkqhii agidseint | Cette arinée d'In ‚ nusetcuivrés, ressenbldit Hors dans A4 Ed un 
Coneert, dans les momens de crise, avec un ensemkla ad arindbie, sansa volt); fleuve bupe, e bras en Eph rde 3e trog of 830 hans 

oin des lettres d'un alphabet. Lessignes mérmnes, la langue des muets, [$ chargés des hideux fantómes de.1’01fmpó de Siva. Beet 
aient suppriméseutr;epx.&'est d'ailleurs la plus dangereuse desdangues, en Pourtant, ils ne rentraient pas.{ous à Hydrabad, ceux qúïtenatent de dé- 


truire, pour l’honorer, la déesse de [a destruction. Par intervallas, des ombrea 


gait ni-des teboureurs, ni des bóraidjes, ni deg batteurs de riz, laborieux habi- 
tuuns:des fertiles jardins-de Golconde: teur démarche-sesit quelque chose de 
solennel ét de mystérieux, et, daus les óolairciee de cotanniers blancs, tors- 
qu'en rayór d'éteîle totabait sur leur front, ilgtait facile de voir à la faveur de 
cette détation lamiveaes,;: que ces apeetrag indiens n'appartenaient point à-la 
resiéad elle ner reghrddit ikt de: viel dpigm hpolir lai, demuider une saitito 
inkpiration, à Vheureiëtsprônke da périd ak port. Aux Viasited de lu $láine 
d'Haydrabad ces mrystérieux Indieis, artités faglémant pâr:úsillë adntiërs, se 
réunmrent et se parlêrent bas, comme si leur.seaffle eûtété un langage. Le: 
ehefiden na um:signal,et ilss’élaneêrentteusy somme un volde démons, vórs 
tes manstetgmasdu: Cauchant, AR 

Unesenrivane d'Endiens et d'Eeropéeus súivait à pen prôe da même direc 
tion, mais par une grande route, pavée de brigaus et bardée de: beanziarbree,- 


de. la,riviëre eten- 
apkinis pnipayes mar- 
stile ELL Den cava- 


ant à voix basses geumsèspetferde sommeil d'une 


ta fratcheë jen 


é 


Dauglas, il y a-des:henres solangelles- où Fonsdit tout, Les étoiles semhlent, 
même nanus exciter à l'indierrátion. MN De 

Colonel, on est obligé de causer la nuit, lorsqu'on ng dort pas et si l'on 
cause longtemps, an devient indiscret. ‚ RT: 

—D'aitleurs;-sir Edward, nous voumes en périt de-nrortsendescendant-de 
cheval, nous courpas Já; ghâige Lôtrdydtpnnglen par le foulard d'un Taug ; ìl 
faut done que je vond erplilue ma doddifite, afin que vousl'expliqniez aux 


autres,sijemeurs. EE Ennn 
Et si vous sortez vivant de cette guerre, Justice que vous readra le-eiel, 


eroyez-vaus, colonel, quewoùs.n'aptee pas besoin.d'un:ttre genre de justie |: 


fication ? £ el en 
Qui; jer vous comprends, sir Edwird. A: Kondroig idseumémie diroit tue 
j'ai Épousé Arisda pourses diamans. . CE re at arth 
st voramië Paffirmerónt, . , 
=r'Â Lemdres, ils n'ont ancnne idée de la femme bengalice 


” 


t da eroïsement, 


es dispussions, qpi,anten liep,dans Ja, sein;de ; 


s de la majorité, ont démontró Ja.népessité d'une |. 
n.du cabinet. Hier on |: 


Nous attendrógis’ de hoavelles informations ‘avant de faire; : 


que les- conditions auxquelles la Compagnie a traité n'evigeront| |“ * 


et TEN _{Gommeree.) RENES (AM 


1,500,000 francs fuite à_ une compagnie d'Anvers pour des co- 
tonnades. Dans ce rapgort on devra expliquer où l'argent a áté | 
pris,d'autant lus qdauêan budget ne fait mention des intérêts. 


M. le ministre de V'intôrieur fait remarquer que c'est moins: 
dansdlintèrêt du ministère aetael que dans l'intérêt da cabinet! 
qui a passé l'acte, qu'il répond à M. Osy. Le fait de l'avance,|  ‘Lés divérs cht Ee Les: An Aen 
n'a jaamds été dénië et; dansde temps, tous-les renseignemens'|  Tresòr pübrië, 1,332,520 fe. — Âdopté, …__ 
relatifs à cette affaire ont étó donnés à la section centrale dui 
bndget des finances va de l'intérieur, Du reste, M. le ministre; 
ne voit aucun inconvénient à fairè Je räpport desa: id 
4 
| ze | La chambrea 
gouvernement promet.de dêposer les actes relatifs à la Com- 


en 
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r les boissons distillées'976 q6d. 

Adoptês-:» EA riete ss À etn DE ehs, srhre: zg n 

Acoises, arBet +545 „ns eten sE 4,650;000 

E sr Laine orskefben d, ;t in A oen ee 300 

» __… Banx-depsde, blfangères …. . :° 95000 

Eentonig eo inidigbnes, EPN 4,060,900 
nternet Biôres A Winaigrës … EE : ; 764080 

ord cen an Survtes: „tba, eee eet 3306800 

ree Ee eedt sur juittances , . en 820:000 

Je Fribre Trente ei 57 5,000 

ee 8 Co Fol. . : 21,225,000 

… Ces chiffres sont adoptés après V'adoption d'un améndement 
relatif aú-timbre sar les vins étrangers et les bières. "°° 

„Garantie, — Broits-de-marque sûr:les matières 

‘d'or et d'argent ee Ven ere ala ek ate 159, 000 

»_'Recettesdirerses: … 1”, …. ie TUT 040 

pios vu ntt (Envegistrobenitildómaine® en 


et Forérs: °° 
+ Droits addditdonnels etamiendés y relatives: 'Ehredisttdinent, 
ogreffe; drypoihòljaed, vetvessidris, tiwbrè, Amieudes”"20,550:000 
"Oes -diverweliiffres sontadoptBe, 7-11: ob zor ude ikan. 

-n nRevetden diverses: —UfnMMii6 oke Weripldetmens nftittir- 
res, amendes ett: wiatibrd: aë Ahrijile D6UBE: CNYle, “cortedÂbh- 
nelle; produits des exaeng, „deebresets d'invention et dos 

















diplômes des artistes vétérinaires. . .. BEDE 6.000 
Adoptbier etn giet he vetkortef 
D oe ies Péages, (Ernvaux publies) … zak tje 

oceans dt Firiéres appartenaût,au WENT 

mater tri kend WEEER) rs H DARE 4 

ern hrnt st 4 'drofts dé 1, ete … Leene er! 000 


»’… G5A br “500,0 
eensch. id s 0 po 


RE De. 
Re Nd 






blt Re 
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Eid eN ER 

na 1,450,000 

ep ed eerder vig eren, e ssd 
EN: Cp In Se 4 ONS A ond Â; Poser. „61,0ap 
nn leap, « 100,00D 

F 7 ë 
je dn Me En zin POREN eter 
1 reiter ne d Î Cl 5 at moe an tes on, aop 
bgg Ht aid ae tt. gehapissj stb: CET 
La chambre s'est árrêtöe à ces chiffres après quelques obser- 
‘vätions def. Dambttier ste le traiterient €L led phsiölis d'em- 
9 fr ployéduutachés À:dles cartatte, cédéd út gouverntrtient.: — * 

sek opb viggr ont Een kj es 


n a od eÄPITAUX ET REVENUS. 
Chemins.de fer, 11,300,000 fr 


Enregistrement, domnineset fqnêis, 2, 
Rachat et Read de rentes, 20,000. 


010.509 fr. cr ie N 


te Prl'dé Pere d'dbJets imobìliers, transactiohs én matière do- 
roänialë, efé-, 330,000:fE” 
7 TS divbrd CHAFFGE' SNP ádoptés. | : ad 


are 
verednt er he 


ven eert eh 'sl-BEMBOURSENENS. mien ige eea ont 
=}, Gontrikariops digpetes bor 82,000 fr. sh Adapt u, el, u 

……karegiskkemend, dpmajnes ct forêts, 463,000 fr. — Adoptá:. 
…feré or publie,l, #8,000 fr —. Adopib.… Here heer Hú 

8 opte epgnse, sans, disenssian sûsianse, Jasjner 
broes à fr. 13,483,000 5 ore 0 ners ino'r 


‚1 Bopnise il est proefde. à; b appel, nominal sar dgusepble du 
bridges Axe a LOL 17Ôrst. a 13,M83,000, poon des, raemstes 
pear Pf AREN BiA ei dekt Fer Ef ES po wter onj 5E 
Range etape | 
SE ent ngen zj oi d on, nn N 

oe Rú' cóisoqaenee, Té budget eèt adopté: ne Tens en 


ienie 
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céttes pour órdre 


Tre „Ps wee 
vrg drks. üg 
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gien, Eg 





Br et Pet oenmdliedake e Sab ejd  e sar Bot fire 
5 if Notivelles de Tarquie, iede vlam 45 
nn kie eter SEERDE Ere oe BE ett Eet et EN, ete tt, MEEEESL ne 
# Eje Ë EET A eat BE Constaatinople, 13.novembre. … Sl 
“Ost KU Fedit-Picha, prêsident du grand. conseil, de justice, a 


sident du censerl militaire, élevê à. cette occasion jau,rang.de 
mpchir, Taher;Caeha, sp-eapitanspanba., a,b1â, mommó gpe- 
verpeur d'Ándringplesd;[n, place d' Osman, Pacha, ppvars en 
Bosnie á la plaeg de. Koamil-Pacha, rappelfà Gpastantinaple 
pour ren pisaar sens ddunte, Suleiman. Pacha ala prósidence du 
conseil de guerre, „aas on diie 
LA plppart des repré 


êté, mie ne remplacò par;Saleimaar Pacha ‚pré- 
J 


bren ete ‘ 


&sentaas étraagers ont fait visite an naar 
vean minigtre'des afipings Slrangères. Sir Strarfrd Canning: 2 


EEEN iet SVD DEE O 






des races … 


E brit 

A Loud re denk se ont d Ot puriesttig Kl eerrpn 105 
A Logures, Ohe8 laspt 11,3 ont depuis trente ané, Ep Tere, ja 
ado bte Ú def spon-Saib, et ie breien bd Îe u, serd du 
Mboapselalbn Mebel 06 vert. Ön dira gere sour arei Wirrlb Kaffa par épbu 
ser une mine de diamans, ARS Zend ETH Ed 
igzrdlej qui ggonnerais tous les dinmans de Golrende: pour, ce-vhyen de so- 

ferl, ciselé en femme, qui dort dans ce palag: wia! … ARNE: 


== Ôfí tie’ Yóns broita pas, cher colonel. Le ninnde est omme cela. Si vous 
donniez tous les diamans de Golconde, le monde dirait qu“itssorit'faux. 

— Eh! que-faut-il faire alors, sie Edward? : NE 

— Supprimer le monde et prendre la jeune fille. malgré ses diamans ; com- 
mean épouse nne femme ammée malgré ses défauts. re, 
__— Sir Edward, à ma place, épouseriez-vous la flle du nabab? 
| Jedemangenii jet: amen: Donne deer ed 
Sans réflexian 24, - OTO PE EA MIES ee 

— Non, ‘avec fci? zer ggopserals pour gonsacrer, par mop. ezemple, 

le système dwefoisdatent den tiéds, sâiis lequel Y'intelfigence humaine doit 
‚pórie. Je Vêpouserais grout: fiire-nne ohöte qui eontrairte Popinion de Lon- 
dres, Je l’épouserais pour eréer une pluie de diamans àu bönéfce delepar. qui 
manquent de paiu… Vous voyez que j'agirais avec réflexian. _ .: , 

te Be puts, Pé lVaiite 1: je Rattne f… c'est un aniour déjk Vient'de deux ans. 
Un amour ui ia traxenaódes mers; qui a résisté gux'sódnetidtes der Uiindres, 
qui ma lait rompreA Ararat, Han arsteatagdmme pont- tue: Al valaspan. marie, 

e foreé. wt rani 8 

jn En ce moment, les rideanz da pdfanquia s’ehtroutritent da ct opposó ati 
k peet de ta.niyit, dt deus: yenk éaperhes étineeldreutingk url ted 1d’ Ârofe-som- 
8 Pe, ts werd ee AEN 5 
…_totonel Douglas — 
‘somimes-naus à prése 


trie ON En 


OEM 


Bie ir Bee ddr d Cid ie €. 
ge 
lit une voix douce etaffeibtie par le sommeil, où 


vn Devugtsten finite dela pagode de Djéni; dur ki. grand'route de-Mandetur: 
ietaux bordes dálaAieièreMoré.. … nie cl enden: 
ad h! ops, avons fait hieg pende chemin!… J'ai cru entendre Ja tìgre ; 
\c'stait vin ròve, n'est-op pas, colonel? PR 
| Ts Woot straf dolrn-elhatd det de votre palanguin : Kidd, et le 
‘tigre campté és oudt dekrngir. br grtde nein. 


— Colonel, le tigra cèt gpendeuk… il me semble que sie Bukewardsótuità bt 
i eee he mite Eldtrla, vatrejelint stre gt hoe 
—LeroomtefBaonht tst à ohetal devant lei prldofkER Be Mote fire, h cin > 
aupntesiaa ®'ibi: stern E ge ben MR avs ent & 1 Dt 
5 cofeloeels rene 5 
prévisions 


£ 
et 


1 Erdal. 


jn que les soldats ne maagneut.de-rien. Npns avons des,’ 
€ vpyage pour mille hontmes. 8 En 
Miss Arinda, vous sávez que j'obëts-tanjotrs aux ordres de votre coeur 

EN 7e ee ke (Za fuite à domain); 


saisi cette occasion paur aveir une canférence fort tongue: avec 
Juilundi. 


ve 
rn 


ya aiietedhe: grand bendelid  l'arsenal. On croit qa sr y | dans un château'appjartenant à sés héritiers. M-le directeür de’ 


aura epcore quelques nouveaux changemens prachainement. 
_n, Mökzaimakam de Kuraieh, AlirPachasa. somplacé de gon-- 
Verneur de Jérusalem, (inidar-Pacha,, quì 2-44 appelé-dans la 
eapigale; : le gènéral dans le ‘Carps, des gardes, Mehemet- Pacha, 
a.éepommé kaïmakam,e de Kiitwieh de mienmeumers; Hassan- |: 
rygat- Pacha, a été êlevé bau gradede: mirjoairan £ et.nomune kai-. 
‚makam de Kars; enfin le. lapondarlibase i, Serri-Bey, a ê1ó, 
Horamé kaimakam de Wan, Aves. legrad ate rde tbefr-ul-amera. 
-— 1. Stir-Bey,’ grand- „dwornik dela Walsehie, a continuê 
de 8 de ce mois sun. Kogage pour la Grêce et Plalie, 

Rt — Les &tuges; faites par M,le. colynel,de Birago aw sujet de 
ij établissement + un cinalensre, Gzernawada el ‘Kustenidscheh. 
ne laissent plus aucun donie sur. Ja possibilite de mettre à exé- 

(getien, un projet. aussi avantageux pour le commerce. Le canal 
‚ne percourra ‘dans tonte sa longueur que le. tesritokre. Lure. Les: 
frais de cette entreprise sont, ‚evalgás à.34 millións. On ne crois. 
pas. que la, Kugsie s,pppose, à_op projet, attend; que-M. dé Bi- 

Nh ‘eskleon vaingd, Aitzon, spil, serait Jaeiled “alingenter le 
‘canal au moyen des rnisseanx etdes.saurces quiiseteaivent sur. 
te torritoieg Zie Bt-qre, par consequent naderen enk 

aeopnnge.de delppaend oef effgt les € Eaux Schande ane + 


“Wouwelles ct ‘Éaits divers: bp: 
On lit dans-le Jorarkdr Be Ma ReEh: aprts 


OENE gehe ten fa dltestiond dh “ani seul pa Villon pour 
ronde 3A Hemague à été 1 ntise ‘de ri le tapis,et qe 
lee deM. de Keenne: ket les, d fles ansèatiques n'est! 
Werrangère à ce projet. Entout'ea  Degoin d'un pavillon 
He à toute Urmia ‘ditahiëre ht d'autant plus vive- 
GhEre'sbntir qüët” hij singen 'Súnbldre, des a. avee des étatg, 
tra nsatlan rf GEL Tes BIES vijg: bijg: Ies ge, sauraient “demeurer: 
a Pdeatt dans cette atfairés' domme le pronve an voup-d' cil súr 
fe situation geographique et le rang qu'elles ont gean Sus. 
ged prèsen: dans le camucree du monde. 


ER MERAN 


Cp. Jeitfe.berije de, Rio, Janeiro „en. date dur.2 wetobre 
defnier, et. Bors enue.à Brest „anaance, le df part prochain:dn 
port de [lio-Janeiro pour la France de la frégate la Reine 


Blanche , à bord de luifnétte flot le pavilton de i amiral Dupe- 
tit-Thonars, Cette frégate a orifre de se‘reudre à à hbe où 
elle est indessatirndèrit attendië. enk 


‚On écrit d Alger, le 20 novembre, au 7 oulonnais, isd 
est tide’ daris’fà province d’ Álger, et que les affaires seskeront 
probablement dans le statu quo jusqw on retour de.M. le maré-; 
eland gouverneur-gêngral r c'est à-díre. jusque, VErS, le milieu! 
du mois de janvier. 


Une fois rentrè à Algef, ME Te nuiréchal due d'Isly s'oceupe-if. 


ra des prégeritië der li srhiide: bxpélition geit inteiielssn de! 
diriger, an priht ps proelitin, Entre hi Kabytië, dónt oi gent: 
shaenir les sonimnissiohs.’ Gresten drf” avaient the gestion’ 


tmpertante que detle de’ ta Atao een bes populations gt: É 


Ys voors ora en e 


Erp Frlrialde' adr” ‘soli 


tad 


n n'ant jamais payò d'impöti 

Uses fie :la Kabylie’ sl viist, Pa 
aas erablhedan Slik bd utrdl la Pègerde, cart'ést läsèn- 
Semelt eu nikrd- damieration- n'est pas acceptée ejusqi : présent: 


— Bir Glarles Metralfe, gouvernear-gónëra) du, Canada, a 


ecantuië pourle 28 ibvembre le parlement, des cette colonie. In 


Pareni les députés élus, il A A7  cpnsersateurs, 


Tj, rad feaux et! 
21 onteux. 


— On n'a pas onblié lesdag gui agjtêrent le Valais il ya 
six naris, et les aêt 885: pas’de vengeanoe exercôs contre la 
jeurië”s ita Ser perne des, iden rétrogrades. Le parti 
diner De s'en BE iis tenn FA. * 

- Rhene tiad: cent Vatdit Valdis vieilt de ‘coiitijnner u. Maurice 
Pml :19 Kr vidgt isde dörention dand'i hie, risi” d'ÔrAt; 
Zei li WIVAEiO 1 id ses'ihaied! poritgsee ä vies Gh iderment ie 
franse Gnerro de mat dernier”, deinië le: Ig: indhug jusqu'au 2{ 
darts’ zi Ae nt paiement dek: frais dé’ adoasrenntienn des ponts 
de jd de SaHtoti, de Frillu ct do Bránisor; 5e Au paiement 

es dpanmages causés par y ineendiede Vernaya, le 21 mai; ces 

bren ie shr Patri djfsd Beraît niise à Wij chiarge de zes com- 
prak ople} en EJ jlidárit; ads Frais dela pro- 








arn emee REET EE 

‘Le Nouvelliste Padar dan dare he bön numéro da 28 novembre, 
dit que la situation derient Logs be de pip s èn. Ins, eri= 
tiqüëà Eideriie, Lés pirtis \ “ip örant, gel prost stent. u difge- 
Loire, ú. Sacgwart. Mulier, sE  lait.garde rá aad. r hôtel. du. gom 
“vernement et chez lui. 

A. Berne) legrand: eonsbitvi ient de Elthisir te Frida paur 
1845; le, même esprit, 8 id, sage, liberaliane, A, Ärinduhé dns ha 
persörijdde: MW, agri jd 

— Le foudateur des instituts de Hoffwgi,- n. Eerrmuel. Fel- 
demberg; “iicien bairdrmrnan, vientide nrburie Ä Bertië.. It tenir 


nèêen 1771. 


—Les nouvelles du Pérou : annoneent la défaite da RE 
Vivageo par le général Castillo sun rival. Celui-ei s'est déclaré 
en faveur, de hr “gaustiCution ‘do 1838. Le congrès póruvien est 
eon vanjad: peur: le.8 décembre et vaafir MGF den le 
&rionnpipe de Gastilbe, > …. 


—rleplergd de Teves a De rie, pâtition pour. róclamer 
Vinterventin di chapitre de cette:viile anprès de la-diète, qui 
est:chargóe delfntre respecter les lois de- bt censnro elativement’ 
à la pielen d'articles injurieux 


ek’ U bivers veligieus ayant démrenti In nodeee de- F achat 
fait pas ML. Dnjarrier, pour le teuitleton de la Presse, d des Mémot-' 
resde M. de Châteaubriand, le journal fe Globe maintiënt anjour- 
d'hai egg aonvelle, ot ileite le passage. suivant. d'un; prospec- 
tus envoyé, par la Presse, dans les provinees: vba Presse’ ac- 
gris le dràtete pinblier avant tonte éditibh de: Ibraiie, et à 
» |’ excdusion, de tous les antres journank, DE Memoires de. Ï. de 
‚ Châteaubriand, ei non -senlement les Memoires, wuis.teus les, 
rautses ouvrages quankeralt Mete Châteaubriand.:: 
Le prospectus ajoute: « Châteaubriand et, Lamartine, bei 
» deus plus grandes gleines, SN Epo, pladent® désormais le 
« feuitleton de la. Presse a: as de Anute cammen ents. 
—lia paru à Paris un nouveau journal, intitulé :-# Ordre, ré- 
dige pir ad prbrreinorinae Sent d,Apsien: varùde Lik au-, 
‚e-Silesie, is 
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Jarah Gerkn Bins Cn ait eran, beende 


ik, 































[esnbizan poemier interragakoires 


re comment. Deux jours.après, d'oteier du sheriff regnt par fa: 


“pêpr de :seinblabies ensois. Le paquet eantenait unedettre qui: 


‘ònt été blessés dais Ì' geehdent quid eu lieu jeudi dernier sur 


cette mêmeligne. ENE et Int. 
P IDette active. ...…..-- 2; 
en: vete nfDierditd. code 
HEE Veen « ty en ee H E ; é i a fi Ditp - dito. eer len ete „4 _ 
k Se S, ze 
Konink). Nederd. Schouwburg. | plated 
Op Dingsdag”3' Decetnber 814 (NS 17 in het abonnement.) _ | Fays-mmas, ‚Dito “dito. ...... 4 | — 
' Kit A ee N 
en Opalgeme: en a zaek 2 eeye l tweede voorstelling van; Bn je’ é d df E e a id al en 
‚ Soriété de ‘Commerce v.d — 


| LONGS et-GARRÉS (dessins de Pexpositiou de cette ‚aunse), les derniers 


DINES A L'HUILE ET DES CONSERVES ALIMENTAIRES DU MANS, dnidi 





—N ius avons annoneé rócemment qu! on avait dérobé les in- | 
signes et dons konorifiques-dú feld- tuaréchal: Blucher, déposés 
















police: Daaker:s, dit-on, retrouvé tous ces objets prôciëur: ét 


nômetarrêté à ‘Oranienbuarg les auteurs dù lärciù, Ùá: Ape | VE N TE P U B Lr ot 


f tet. : 
qe ils avaient enfoui le les choses dérobées dans une fo ae Edorad  Mwelesses Kinasiee Tusan “porn Pt 
— On berk , de Varsovie,. 18 novembre. Nons avons sans desij objets pour, Birgnmesnnur St -Nioolas , le. metcredi bet lej 







yenx un exemple fra appel de ce que pput k influence de la sq- Pes gobo kg jeudi à à midi, à ha Libra gere 3 
iele: „Lorsqu’ê En 1839 -le rògiment des Circasstens fut établi Bt dt Beeren pèialëident bohdabré sene 
‘garnison dans notre ville, ils êtaient encore les fils libres, mais; ibers d'inspèotior seront le-mards By depuis 10:héitves di: mii fAARS 


sanvages des’ montagnes, u ‘Chucase, sóparés de nous par, les: elende 1u zpún,, et le. ia hidnnd depuis 8 akal ahem ant 

meeurs, les coutumes, la: laugue, en ua.mot, par tout ce qu'on | SEE dl en en 
es bifsied sekdmn di jogós comme suit : 

appelle la civilisation, europêenne, On ne parvenait alors à les Lites Este 

dompter: qu’ en usant à leur: égard de fa sévóritá la pius inflexi-. Idem in ee ouvi ë ragesd Bstaniped safe 

ble; chaque dölit grave qu'ils eomnpitaieut contre l'ordre ‚ OCTAVO. Fhdologie. Ek se 


RTD) 
zat. 


ar! 


{25 


'gaoicil était puni de mort sur- -le- -champ. IT y a.maintenant neuf; Id, Jurgsprud engs Plitigea neg WO 

fi 1 h les:di Id. Histoires et yages vin haten gk “oeli 
années qu "ils sont iel, Tét a seu echose qui es istingue enenre” id. Artsot Scione. Ar tidaste” vite Re 
de nous, c'est leár. costae ef leur religion. It n'est plús rare | zeden Anciens ehasvigais:’ ki wbt é 
maintenant de. trouver, „der. G sircassiens qui, indéppendamment de. Id. pd eier st: vet 
leur langue materfiellg,, pâr lent- le.ngsse, le „polonais, Vallemand. st Ml: Melanger rn pe ge wr vj 
ou le frangais, ou plusieurs * ‘de ves langues, et q'ui ont adopté: Hi: Ekko obdkdoalson drab” 


La-mònie nönenckafdro s’applidie'aûx formats in-18 f in-32., 
‚La spécislité Ldvwes: llustrés se trouvera disposde' a’ pati 
Hd pere colJectien ‘H'onwrages sirort précieur di moins bsder 1u Fen 


‚toutes. nos bonnes et aop pau vaises habitudes. iN 


; —Singulier: envgi par: lä poste, — Ïl: ya duslqnes jours, un | 
“individn arrêté dans np.village des environs de Paisley, paar: WL les imateurs seront ainsi-à,même ge s’orienter avec foute roi 
 Lavups et blessures, [ut envoyé à la-prison de Paisley aprês-avoir j|- * Lá Mustjuë' sèta ‘éelemen{ rangés par divisious et eubdivi 


HI -fut-inis densunevoitg es Wes je esoysigwederd” drêt'ä: Pecavoit ‘Tes !cdinmisstons dont où va 
Ach VAN TEEROODE', Heerenstritkt 
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ABgins emmenottéesetiédhiiëà la gurdé dluwefeter. dutenetift! femororc hijsen mperi 


-etid!un autre, offiriende peliùe. Arvivós àda“barrière de Paistey, ol 
les-afficiers vonlurent s'Assytèr: de la presence de leur prison-. wees de dh rid en Marbe 
er, er ih Albâtre. Hs 


nier dans la voiture, mais notre homme avait décampé, on igna- : 
Ee.sonssigné: En nde en cetíe. vilfsavec an ket adebrlinetit df 


jets de Sculpture en Marbre:et Albâtine de Tosci 
eftiëreiment. ais deed ‚dans, ce bijt jud Wiehtesn id pegzant. servie, f 





poste un pagtet;assez. volumiaeux et-d'an poids peu ordin are: 











Ansongait à |’ gffiaier. que son prisonnier était en-liberté-et bien | Ortermehd de lutk du caitén de de & Nep le tout à des ried 
-portant,.et qu’en:honnête. homme qu'il était il tui renvoyait las | ques. Déballé } pou peu deb, Muitet Na’ mn bin, ze ana 
menottes, insbrument dont il n'avait que faire. Les bracelets de, AAO oe ien Ki wrateog enoiksarlgan sf 

ern en nd ger OOM 
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